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« L’Avent, le temps des visites » (Luc 1, 39-56) 

 
Nous sommes le 3

ème
 dimanche du temps de l’Avent,  comme en atteste ces 

trois bougies allumées. L’Avent, dans lequel nous sommes entrés il y a 15 
jours, c’est le temps de préparation de Noël. C’est le temps de la préparation 
des décorations, de la préparation des cadeaux, de la préparation des repas 
de fêtes. Quand on y pense, il y a tellement de choses à préparer dans le 
temps de l’Avent, que celui-ci est trop court… 
 
Mais je crois que le temps de l’Avent est surtout un temps de préparation 
personnelle, individuelle, spirituelle aussi. Se préparer durant le temps de 
l’Avent, c’est se concentrer sur ce qui est essentiel, sur ce qui compte 
vraiment. C’est aussi se rendre disponible à la venue de Dieu parmi nous, se 
rendre disponible à la parole que Dieu veut nous adresser. Se préparer, ce 
n’est donc pas attendre sans rien faire, les bras croisés, spectateurs de ce 
qui se passe autour de nous. 
 
Il y a plus de 2000 ans déjà, la naissance de Jésus a été préparée. Marie ne 
s’est pas contentée d’attendre la naissance de son enfant. Elle a cherché à 
se préparer activement à cet événement. C’est dans cette perspective qu’elle 
a rendu visite à sa cousine Elisabeth, qui attendait elle aussi un heureux 
événement : la naissance de Jean-Baptiste ! 
 
Par cette visite de Marie à Elisabeth, les deux femmes dépassent la notion 
d’attente pour entrer dans la dimension de l’échange, du partage. Ensemble, 
elles dépassent leurs secrets, si lourds à porter, pour entrer dans le 
témoignage. Elles dépassent le stade de la surprise, de l’étonnement, pour 
entrer dans la joie. Les deux cousines, Marie et Elisabeth, se retrouvent 
autour de cette conviction : « Dieu donne la vie là où la vie semblait 
impossible ». 
 
Pendant trois mois, Marie et Elisabeth vont demeurer ensemble. Elles vivront, 
dans la durée et le partage, l’expérience de la présence de Dieu. Durant cette 
période, elles grandiront ensemble dans la préparation d’un heureux 
événement.  
 
Je crois que la rencontre entre Marie et Elisabeth nous pose la question de 
notre relation à Dieu. 
 
Marie et Elisabeth nous invitent à aimer les surprises. Car se mettre à 
l’écoute de la parole, c’est se laisser interroger sur nos actions et nos 
satisfactions. C’est accepter de poser un regard neuf sur notre vie et notre 
manière de vivre. C’est se confronter à un regard qui peut bousculer nos 
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certitudes. C’est être conduit à découvrir la présence de Dieu là où on l’attend 
le moins, là où on ne l’attend peut-être même plus.  
 
Marie et Elisabeth nous apprennent ensuite à aimer les remises en question, 
même dans ce qu’elles ont de plus décapant. Les deux cousines ont appris la 
confiance en Dieu. Elles ont appris à croire plus loin que les apparences. Et 
cela les met en route sur les sentiers de Dieu. 
 
Marie et Elisabeth nous invitent ensuite à aimer les risques. Car l’Evangile 
appelle au dialogue, à la rencontre, à la reconnaissance mutuelle de nos 
expériences avec Dieu. Elles nous apprennent comment Dieu vient à notre 
rencontre pour solliciter notre accord. L’Evangile nous appelle à nous laisser 
visiter par Dieu dans le quotidien de notre existence humaine. 
 
Finalement, Marie et Elisabeth nous appellent à la joie. Comme Marie le dit : 
« De tout mon cœur, je veux dire la grandeur du Seigneur, car il a bien voulu 
abaisser son regard sur moi, son humble servante… Dieu est plein de bonté 
pour ceux qui le respectent… Il a placé les humbles au premier rang… Il a 
comblé de biens ceux qui avaient faim… Il est venu en aide à son peuple. » 
 
Marie et Elisabeth nous invitent donc à ne pas garder notre joie pour nous 
seuls. Elles nous enseignent que la joie augmente et se multiplie quand elle 
est partagée. 
 
A l’exemple de Marie et d’Elisabeth, le temps de l’Avent peut devenir le 
temps des visites, celui de la joie partagée. 
 
La Bible n’est rien d’autre qu’un livre de visites. Depuis le début du monde, 
Dieu n’a d’autre projet que de venir à la rencontre des humains que nous 
sommes. Il ne vient pas nous visiter pour nous faire des reproches, mais pour 
nous dire qu’il nous aime, qu’il compte sur nous, que nous sommes 
importants pour lui. Il n’attend aucune contrepartie. Il prend le temps d’être 
avec nous, le temps d’une salutation puis d’une visite.  
 
Le temps de la rencontre, c’est l’expérience fondamentale par rapport à Dieu. 
En venant à notre rencontre, Dieu nous interroge. Entendons-nous les 
salutations qui croisent nos chemins ? Sommes-nous attentifs à ce qui jour 
après jour fait de nous des vivants ?  
 
L’Evangile, c’est Dieu qui s’approche de ceux qui pensent avoir été oubliés, 
de ceux qui souffrent d’être loin de leur idéal de vie ou de succès, de ceux qui 
s’abritent derrière des traditions.  
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A travers le temps de l’Avent, Dieu vient faire de nous des porteurs de 
louange. Il nous encourage à dire merci pour la vie. Il nous exhorte à dire 
merci pour ce qu’il nous est donné de partager avec les personnes que nous 
côtoyons.  
 
Dieu nous promet sa présence quand nous nous rencontrons les uns les 
autres pour parler des mystères de notre vie ! 
Dieu nous promet de venir nous rejoindre pour nous aider à préparer Noël au 
lieu de nous contenter d’attendre cette fête ! 
Dieu nous promet la joie quand nous faisons l’expérience de nous accueillir 
les uns les autres. 
 
Que, pendant ce temps de l’Avent, Dieu nous aide à développer l’art de la 
rencontre, l’art de la visite ! Amen. 
 

Pasteur Christophe Allemann 


